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C’est aujourd’hui acté : la direction piétine nos textes  collectifs pour 
revoir à la baisse nos métiers, nos salaires, la progression de nos carrières, 
nos conditions de travail, la qualité des productions, nos libertés individuelles 
et collectives au sein de Radio France. 

NOUS, personnels de Radio France, technicien-nes, administratif-ves, 
journalistes, musicien-nes, personnels d’antenne, intermittent-es, cachetier-es, 
TOUS ENSEMBLE, nous devons nous mobiliser pour que cette 
négociation ne rime pas avec destruction ! 

Renégocier une convention collective ça n’arrive que tous les 30 ans ! Les 
dernières négociations datent de 1984. Les textes qui sont négociés aujourd’hui 
vont s’appliquer à toutes et à tous, au quotidien, et pour longtemps à Radio 
France. 

TOUS ENSEMBLE , exigeons que la négociation d’aujourd’hui soit une 
avancée sociale et salariale durable, et non pas un recul sans condition. 
Exigeons la modernité , quand la direction nous impose sa conception passéiste 
de l’entreprise avec un système salarial et un dialogue social vintage hérités des 
années 70. 

Exigeons de  négocier pour moderniser nos textes  actuels et les tourner vers 
l’avenir. Nous sommes au  21ème siècle !!! Les évolutions des modes de vie, des 
métiers, des techniques, de l’univers des média nécessitent encore et toujours 
que nous améliorions nos conditions de travail.  La direction doit comprendre que 
c’est bien en offrant aux salarié-es un cadre de travail sécurisant et valorisant 
qu’elle garantie l’avenir de Radio France et de ses missions. 

La richesse de Radio France est le fruit de NOTRE 
TRAVAIL et de ses conditions d’exercice. C’est ce 
qui doit être garanti et valorisé aujourd’hui . . .  

… et DE - MAIN ! 

PLUS DE DOUTE POSSIBLE : 

C’est uni-es et mobilisé-es que nous 
améliorerons nos acquis collectifs.   

 
 Paris, le vendredi 18 février 2011 
radio 
france 


